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	A.
	État(s) partie(s) : Croatie

	B.
	Nom de l’élément : La dentellerie en Croatie

	C.
	Communauté(s), groupe(s) ou, le cas échéant, individu(s) concerné(s) :

Les autorités de la ville de Pag

L’Association « Frane Budak » des dentellières de Pag

Le Couvent des Bénédictines de Pag

Les autorités de la ville de Lepoglava

L’Association de dentellerie « Danica Brösller » de Lepoglava

La Coopérative dentellière de Lepoglava

Les autorités de la ville de Hvar

Le Couvent des Bénédictines de Hvar

D’autres groupes actifs de dentellières du nord de la Croatie

	D.
	Brève description textuelle de l’élément proposé : 

La dentelle est un ouvrage artisanal, indépendant et poreux qui, en Europe méditerranéenne et occidentale, remonte à la Renaissance. Les principales techniques de dentellerie sont la dentelle aux fuseaux et la dentelle à l’aiguille.

La différence entre la dentellerie des pays européens et la nôtre réside dans ses créateurs. En Europe, la dentellerie était aux mains des religieuses, de la bourgeoisie et de la noblesse, alors qu’elle a été transférée en Croatie aux femmes vivant dans les petits villages. Celles-ci ont fabriqué de la dentelle pour les habits traditionnels et les tissus d’ameublement.

Aujourd’hui, il existe en Croatie trois grands centres de dentellerie dont le travail perpétue une tradition très ancienne. Il s’agit de Lepoglava, dans la région du Hrvatsko Zagorje, pour la dentelle aux fuseaux ; Pag, dans l’Adriatique, pour la dentelle à l’aiguille, et Hvar pour la dentelle en fil d’agave.

La technique consistant à faire des rubans de dentelle aux fuseaux à partir de fibres de lin – rubans avec lesquels les villageoises de Lepoglava décoraient leurs tenues ou qu’elles vendaient –, a conduit à la fabrication d’ouvrages en fine dentelle de différentes formes. La dentelle de Pag est un élément ornemental apparu d’abord dans les tissus folkloriques, et devenu plus tard une décoration indépendante. La technique de la dentelle en fil d’agave dans la ville de Hvar est spécifique en raison du matériau dont elle est faite (l’agave) et de son lien unique avec un couvent de Bénédictines.

	1.
	Identification de l’élément

	1.a.
	Nom de l’élément : La dentellerie en Croatie

	1.b.
	Autre(s) nom(s) de l’élément, le cas échéant :

La technique de la dentelle à l’aiguille – Pag

La technique de la dentelle aux fuseaux – Lepoglava

La technique de la dentelle en fil d’agave – Hvar

	1.c.
	Identification de la ou des communauté(s), du(des) groupe(s) ou, le cas échéant, de l’(des)individu(s) concerné(s) et de leur localisation :

Les autorités de la ville de Pag

L’Association « Frane Budak » des dentellières de Pag

Le Couvent des Bénédictines de Pag

Les autorités de la ville de Lepoglava

L’Association de dentellerie « Danica Brösller » de Lepoglava

La Coopérative dentellière de Lepoglava

Les autorités de la ville de Hvar

Le Couvent des Bénédictines de Hvar

	1.d.
	Situation géographique et étendue de l’élément :
La ville de Pag (comté de Zadar), principale ville de l’île du même nom. Celle-ci, longue de 63 km, large de 5 km et d’une superficie de 284 km2, appartient au groupe d’îles du Kvarner, dans le nord de l’Adriatique.
La ville de Lepoglava (comté de Varaždin), située dans la vallée de la Bednja, dans le nord-ouest vallonné de la Croatie continentale.

La ville de Hvar (comté de Split-Dalmatie) est située sur la côte sud-ouest de l’île de l’Adriatique du même nom. Celle-ci mesure 67,5 km de long et jusqu’à 10 km de large.

	1.e.
	Domaine(s) représenté(s) par l’élément :

Artisanat traditionnel 

	2.
	Description de l’élément (cf. critère  R.1) :

	
	a) La dentelle de Pag

Sur les chemises et les coiffes en lin des femmes, nous trouvons la dentelle dite paški teg – une décoration qui suit la forme de la reticella initiale (reticella = filet). Elle est réalisée dans un carré de lin découpé et rempli de fils croisés dessinant une toile d’araignée. Aucun schéma dessiné n’est utilisé. La variété des décorations réalisées sur les chemises avec cette technique est obtenue en combinant seulement quelques motifs standards et rigoureusement géométriques, avec de petits cercles inévitables sur les bords.

Au début du XXe siècle, quand la confection des costumes a reculé, cette technique a été utilisée à l’Ecole de Dentellerie pour fabriquer des éléments décoratifs indépendants que les femmes appellent aujourd’hui seulement dentelle de Pag. Celle-ci nécessite un coussin semi-circulaire fermement rembourré, un patron, une aiguille avec du fil blanc et des mains propres qui ne tremblent pas. Le schéma en forme de toile d’araignée est fixé au coussin et le motif est reproduit avec du fil. Puis les branches de la toile d’araignée sont renforcées à partir du centre à l’aide de l’aiguille et du fil, créant des motifs décoratifs particuliers qui s’étendent à l’intérieur des cercles concentriques du patron. Ce sont là tous les motifs issus des tissus folkloriques qui ont gardé leur forme strictement géométrique. La dentelle de Pag sert à confectionner des tenues ecclésiastiques, du linge de table, des napperons et des ornements vestimentaires – des objets présentant un usage pratique dans la société bourgeoise. Les femmes de Pag acceptaient ce travail parce qu’il leur apportait une source de revenus supplémentaires. Cependant, elles mettaient beaucoup de patience et d’imagination dans leurs créations. Après la fermeture de l’école et de l’atelier, la dentellerie de Pag a stagné, même si le travail individuel a continué jusqu’à aujourd’hui, témoignant de la continuité d’une technique autochtone. Ces dernières années, la production de dentelle à Pag a été le fait des femmes les plus âgées. Pour s’assurer que la tradition ne meure pas, une formation d’un an en dentellerie a été introduite en 1995. Elle a été suivie par un grand nombre de jeunes femmes de la ville qui, espérons-le, perpétueront la tradition de leurs mères et de leurs grands-mères. Depuis 1998, la promotion de la dentellerie de Pag a été confiée à l’Association « Frane Budak » des dentellières de Pag.

b) La dentelle de Lepoglava

La dentelle aux fuseaux de Lepoglava est réalisée à l’aide d’un ferme traversin placé dans une corbeille et de bobines en bois autour desquelles sont enroulés des fils. Il y a toujours un nombre pair de fuseaux entremêlés de façon à créer des bandes étroites ou larges qui sont fixées avec des épingles sur les contours du patron.

On pense que ce sont les moines pauliniens qui ont apporté la technique de la dentelle aux fuseaux à Lepoglava à la fin de l’année 1400. La noblesse locale a soutenu l’expansion de cet art et, peu à peu, la dentellerie a été acceptée par la population rurale, qui l’utilisait principalement pour faire des bandes étroites à partir de fibres grossières de lin. Plus tard, la dentellerie est devenue une source permanente de revenus complémentaires, soit que les femmes vendissent des rubans de dentelle pour les costumes folkloriques lors des foires villageoises ou que la production fût organisée par les institutions gouvernementales au sein des écoles, des cours, des ateliers, etc. Sous leur supervision, la dentelle de Lepoglava a acquis une nouvelle utilité – napperons, accessoires vestimentaires chics, dentelle au mètre – tout en étant exclusivement associée à la bourgeoisie. La tradition a été préservée jusqu’à aujourd’hui grâce à l’Ecole de Dentellerie, qui a opéré à Lepoglava durant la première moitié du XXe siècle. Les professeurs y ont introduit tous les aspects des plus belles dentelles européennes et s’inspiraient pour leurs patrons des motifs ornementaux des tenues folkloriques de toute la Croatie. Ainsi, la dentelle de Lepoglava se distinguait de la dentelle aux fuseaux produite en Europe à cette période. Après la fermeture de l’Ecole au milieu du XXe siècle, de nombreuses dentellières ont continué à travailler, si bien que la tradition a continué à être transmise de génération en génération. Récemment, des efforts supplémentaires ont été faits pour maintenir celle-ci vivace, i.e pour éviter que la dentellerie ne soit l’apanage de femmes pour la plupart âgées. Une Association de dentellerie « Danica Brösller » a été fondée, et la vulgarisation de la dentellerie est aussi soutenue par le Festival International de la Dentelle, qui se tient à Lepoglava depuis 1997.

c) La dentelle en fil d’agave de Hvar

La technique de la dentelle en fil d’agave est la plus récente des techniques de dentelle traditionnelles existant sur le territoire de la Croatie. Bien que sa production soit strictement liée à une zone à l’intérieur d’une ville, elle a obtenu un statut de patrimoine culturel national.

En Croatie, seules les sœurs du couvent des Bénédictines de la ville de Hvar produisent la dentelle en fil d’agave depuis le milieu du XIXe siècle. Cette dentelle est faite avec un fil obtenu par un procédé spécifique à partir du cœur de feuilles d’agave fraîchement cueillies. Les fils sont blancs, assez fins et d’une force et d’une longueur particulières. Selon la technique employée, nous pouvons différencier la dentelle de Tenerife, la dentelle de Tenerife avec filet et la dentelle de Tenerife avec filet fixé sur un cadre. Elle est faite sur un fond cartonné, à l’aide d’une aiguille moyenne et à travers un filet de fils tendus d’agave, sans patron ni dessin. Divers motifs géométriques sont ensuite tissés autour des fils de la base. Dans la technique avec filet, cette base est constituée d’un filet fait de petits œillets carrés sur lesquels les motifs décoratifs sont aussi tissés avec une aiguille. Chaque pièce est unique et son apparence dépend de l’imagination et de la créativité de la personne qui l’exécute. Comme nous l’avons déjà dit, la dentelle en fil d’agave est l’œuvre exclusive des Bénédictines, des femmes âgées qui transmettent leur savoir à de jeunes protégées ou à des personnes extérieures au couvent. Aujourd’hui, cette dentelle est un souvenir, un gage, un cadeau et la marque distinctive de la ville de Hvar.

La dentellerie de Pag, Lepoglava et Hvar représente un témoigne unique d’une tradition culturelle vivante qui a laissé une empreinte permanente sur l’image culturelle de l’environnement où elle a vu le jour et perduré. Consciente de l’importance et de la signification de la dentellerie en tant que partie intégrale de chaque identité locale, la population locale souhaite préserver l’expérience positive du passé et transmettre les techniques traditionnelles aux nouvelles générations.

	3.
	Contribution à la visibilité et à la prise de conscience, et encouragement au dialogue (cf. critère R.2) :

	
	En ajoutant la Dentellerie en Croatie sur la Liste du Patrimoine immatériel protégé, comprise dans le Registre du Patrimoine culturel de la République de Croatie, les premières mesures de sauvegarde ont été prises au niveau national.

La candidature de la Dentellerie en Croatie à la Liste représentative de l’UNESCO assigne aux communautés locales de Pag, Lepoglava et Hvar la tâche de préserver de façon permanente et de revitaliser la technique de la dentelle en tant que partie intégrante de la culture croate traditionnelle.

Cela soutiendra les efforts antérieurs et renforcera les activités additionnelles liées aux techniques de dentellerie. Par exemple :

La dentellerie à Pag est transmise aux enfants à l’école primaire « Juraj Dalmatinac » lors de cours suivis également par les élèves des grandes classes. Depuis 1995, une « Formation d’un an à la dentellerie » est organisée chaque année, dans laquelle on compte un nombre croissant d’étudiantes – des filles et des jeunes femmes. Après avoir validé cette formation, elles continuent à améliorer leur technique au sein de l’Association « Frane Budak » des dentellières de Pag.

L’enseignement de la dentellerie à Lepoglava est organisée pour les élèves les plus âgés de l’école primaire « Ante Starčević ». De jeunes dentellières continuent à se former et à s’améliorer sous la supervision de membres plus âgés de leur famille ou au sein de l’Association de dentellerie « Danica Brosler ».

Dans le couvent des Bénédictines à Hvar, la formation à la dentelle en fil d’agave est obligatoire pour les novices.

A Pag et à Lepoglava, une dynamique s’est mise en place non seulement pour approfondir et élargir le programme d’enseignement, mais aussi pour promouvoir et présenter la dentellerie d’une région. Dans ce but, les premières démarches ont déjà été entreprises pour créer des musées locaux de la dentellerie. Les sites ont été choisis et des concepts d’expositions permanentes ont été élaborés.

A Lepoglava se tient le Festival international de la Dentelle, qui inclut une exposition et une conférence d’experts scientifiques. Des documents tirés de cette dernière sont imprimés dans un Almanach spécial et les expositions sont accompagnées d’un catalogue.

Le Musée ethnographique de Zagreb aborde la dentellerie en Croatie de façon plus marquée depuis 1993. Les résultats de ses recherches sont présentés à travers des expositions en Croatie et à l’étranger, contribuant ainsi au savoir et à la popularisation de la tradition dentellière croate.

Les dentellières de Pag et Lepoglava participent de plus en plus à des présentations touristiques de leur ville, tant en Croatie qu’à l’étranger, en faisant des démonstrations de dentellerie.

L’Association « Frane Budak » des dentellières de Pag dispose d’un centre d’exposition dans le square principal de la ville, où elle présente le processus de fabrication de la dentelle, démonstrations à l’appui, durant les mois d’été.

Les plans qui ont été proposés pour la sauvegarde, le renouveau, le développement et la présentation de la dentellerie, et qui sont mentionnés dans la partie 4b de cet exposé, contribueront à intensifier le programme des activités en question.

	4.
	Mesures de sauvegarde (cf. critère R.3)

	4.a.
	Efforts en cours et récents pour sauvegarder l’élément :

La loi de 1999 de la République de Croatie sur la Sauvegarde et la Préservation du Patrimoine culturel (Gazette officielle 69/99) stipule à l’article 9 que :

« le patrimoine culturel immatériel peut inclure différentes formes et phénomènes de création spirituelle qui sont transmis ou transférés d’une autre façon, en particulier :

- le langage, le dialecte, le parler et la toponymie, ainsi que les littératures orales de toutes sortes

- la création folklorique dans le domaine de la musique, de la danse, des jeux, des rituels, des coutumes, ainsi que d’autres trésors populaires traditionnels

- les techniques et les arts traditionnels

La préservation du patrimoine culturel immatériel est mise en œuvre en créant et en mettant à jour des rapports à leur sujet, et en incitant à les transmettre et à les cultiver dans leur environnement originel et ailleurs. »

En accord avec les dispositions citées de la Loi, une Résolution a été adoptée par le Ministère de la Culture de la République de Croatie selon laquelle la dentellerie de Pag, Lepoglava et Hvar doit être préservée en tant que patrimoine culturel et par conséquent protégée par la Loi. La décision de faire figurer cet élément sur la Liste du Patrimoine culturel protégé figure sous les cotes Z 1833, Z 1834 et Z 1835.

Des exemples de dentelle de Pag et Lepoglava réalisée selon les normes approuvées par la Commission auprès de la Chambre croate de l’Économie et du Bureau de la Propriété intellectuelle portent le label « Création croate » et peuvent revendiquer la protection de leur origine géographique.

Des échantillons de dentelle, en tant que produit de la technique dentellière, font partie intégrante d’un fonds de collections détenu par des musées ethnographiques, municipaux et régionaux, et sont protégés dans le cadre de la Loi sur l’Activité des musées.

	4.b.
	Mesures de sauvegarde proposées :
La dentellerie bénéficie du soutien entier d’institutions au niveau national et dans des lieux de pratique active au sens d’organisation, de supervision professionnelle et de soutien financier. Ces institutions comprennent :

- le Ministère de la Culture de la République de Croatie

- le Ministère de la Science et de l’Éducation de la République de Croatie

- le Ministère du Tourisme de la République de Croatie

- des musées de Croatie (musées ethnographiques, historiques, municipaux et régionaux)

- les autorités municipales de Pag, Lepoglava et Hvar

- les offices du tourisme de Pag, Lepoglava et Hvar

- les autorités ecclésiastiques de Hvar

- les associations de dentellières de Pag et Lepoglava

- les dentellières bénédictines de Hvar

Dans le but d’assurer la durabilité de l’élément, i.e la préservation, la sauvegarde, la protection et la revitalisation de la dentellerie en Croatie, les institutions précitées et des individus sont prêts à :

- poursuivre l’exploration afin d’évaluer la dentellerie de manière professionnelle et scientifique ;

- organiser des expositions et des présentations de dentelles afin de répandre l’information et de promouvoir les techniques de dentellerie auprès du grand public ;

- initier la fondation d’une École de Dentellerie (cursus de 2 à 4 ans) à Pag et Lepoglava dans un but éducatif, en plus de l’enseignement actuel que reçoivent les enfants et d’une formation d’un an ;

- encourager la formation des jeunes religieuses de Hvar et, plus tard, des personnes extérieures au couvent, avec la permission de celui-ci ;

- inclure des cours sur la dentellerie dans le programme d’enseignement des lycées formant aux métiers du textile et des écoles d’arts appliqués, en mettant en particulier l’accent sur les techniques de dentellerie de Pag, Lepoglava et Hvar ;

- proposer à la Faculté de Technologie textile d’intégrer une matière appropriée sur la dentellerie dans son programme de cours correspondants ;

- créer des musées de la dentelle dans les trois centres de dentellerie, avec des expositions permanentes et temporaires, et encourager les expositions et l’information sur l’histoire de la dentellerie dans chacun d’eux ;

- fournir des locaux pour le fonctionnement des écoles et des ateliers pour y effectuer des démonstrations, en particulier les musées de la dentelle, en tant que lieux de rencontres pour les dentellières locales et de formation pour les nouvelles générations ;

- initier l’organisation de rencontres, d’expositions et de festivals internationaux autour de la dentellerie ;

- encourager la vente organisée et autorisée de dentelle parmi l’offre de souvenirs touristiques dans les centres de production.

Les tâches mentionnées dans le projet de protection et de revitalisation seront mises en œuvres progressivement, en plusieurs étapes. La priorité consiste à assurer le transfert de la tradition dentellière en instaurant des cours de dentellerie et/ou des écoles dans des environnements locaux, et en formant des personnes qui seront en partie des agents dans l’exécution d’autres tâches programmées. Suivra la création d’ateliers, ce qui contribuerait financièrement à la réalisation de nouveaux plans grâce à la production et à la vente de dentelle. Puis viendront l’introduction des techniques dentellières dans le système éducatif et la collecte de matériaux pour la création d’un Musée de la Dentelle. Dans le même temps, des rencontres de dentellières, des ateliers, des expositions, etc., auraient lieu en République de Croatie et dans le monde, avec pour but de promouvoir les techniques dentellières traditionnelles de Pag, Lepoglava et Hvar.

Les moyens pour mettre en œuvre le programme prévu seraient assurés comme suit :

30 % viendraient du budget de l’État, via le Ministère de la Culture de la République de Croatie

30 % viendraient des unités autonomes locales et régionales (Pag, Lepoglava et Hvar)

40 % viendraient d’autres sources (offices du tourisme, économie, donations, etc.)

	4.c.
	Engagements des États et communautés, des groupes ou des individus concernés :
Toutes les activités mentionnées dans la partie 4b se dérouleront avec le mécénat, i.e. le soutien financier et logistique, des ministères concernés de la République de Croatie, via leurs institutions au niveau des comtés et au sein des communautés locales (administrations municipales, écoles, instituts, musées, offices du tourisme et associations de dentellières).

Ainsi, à travers un accord mutuel sur des sujets particuliers :

- la recherche, la documentation, la sauvegarde et la présentation muséologique de la dentellerie sera de la responsabilité du Ministère de la Culture et des Offices culturels relevant des autorités municipales

- le transfert de la tradition – éducation des futures dentellières grâce à un nouveau programme d’enseignement – sera de la responsabilité du Ministère de la Science de la République de Croatie

- la promotion des valeurs de la dentellerie croate sera de la responsabilité, entre autres, du Ministère du Tourisme de la République de Croatie.

Les dentellières seront des agents incontournables dans tous ces plans. Membres actifs des associations qui les regroupent, elles seront les piliers de la coopération et d’importantes participantes avec les experts de tous domaines :

- elles épauleront les experts, les ethnologues et les historiens de l’art dans leurs recherches sur le terrain et les aideront à trouver de nouvelles informations sur l’histoire, le développement et l’état présent de la dentellerie dans un environnement donné ;

- leur aide sera précieuse aux pédagogues dans la création de nouveaux programmes d’enseignement de la dentellerie, dans la collecte d’échantillons, dans la réalisation de patrons, de manuels et de guides pratiques, avec une participation active en tant que démonstratrices dans les cours de dentellerie ;

- les muséologues s’appuieront sur elles pour rassembler et choisir des objets liés à la dentellerie lorsqu’ils constitueront les collections des musées locaux ;

- grâce à une participation active lors des réunions de dentellières organisées en dehors de nos frontières, les membres des associations locales seront les plus à même de promouvoir les valeurs de la dentellerie croate.


	5.
	Participation et consentement de la communauté (cf. critère R.4)

	5.a.
	Participation des communautés, groupes et individus :
La préparation de la demande d’inscription de la Dentellerie en Croatie sur la Liste représentative a commencé avec le plein accord de la communauté locale et des institutions compétentes (voir 1.c)

Le travail effectué sur le terrain (à Pag, Lepoglava et Hvar) pour vérifier le savoir existant et rassembler de nouvelles informations en rapport avec la dentellerie a consisté à interviewer les dentellières sur la technique de fabrication, l’utilisation des outils et du matériel, le type de pièces produites et l’usage auquel elles sont destinées. Les données sur l’origine et l’histoire de la tradition dentellière à un endroit ont été vérifiées. Un aperçu des objets conservés comme un trésor familial a fourni une image de l’approche technologique qui s’est développée dans la création d’une technique particulière, ainsi qu’une image visuelle des objets fabriqués. Des données sur le nombre de membres des associations de dentellières, sur leur statut et sur leur activité dans un environnement local et plus large, ont aussi été collectées.

Une étude d’ensemble des informations obtenues sur la dentellerie grâce aux recherches sur le terrain a été complétée par un aperçu du matériel conservé au Musée ethnographique de Zagreb, au Musée municipal de Varaždin, au Musée ethnographique de Split et au Département d’Ethnographie du Musée municipal de Zadar.

L’histoire de la dentellerie sur le territoire de Croatie a été étudiée dans les archives de Zagreb, Split, Zadar et Varaždin.

Un passage en revue des trésors détenus par les couvents et les églises de Pag, Hvar et Lepoglava a fourni des données sur la dentelle en tant que partie de l’inventaire de l’église.

Chaque visite sur le terrain, auprès des dentellières, dans les musées, les archives historiques ou les trésors des églises a toujours été faite en accord et avec la permission des autorités locales d’un centre donné. Des conversations ont eu lieu avec les maires, les directeurs d’écoles et les représentants du clergé sur l’ensemble du projet, en particulier les méthodes de sauvegarde et de revitalisation.

Une étude de la candidature a été faite par le Musée ethnographique de Zagreb à la demande du Ministère de la Culture de la République de Croatie, mais les instances dirigeantes des communautés locales de Pag, Lepoglava et Hvar étaient informées et consultées sur tous les sujets. Quand le texte de l’étude a été terminé, il a été envoyé avec les séquences vidéo pour être soumis à révision et approbation par les maires de Pag, Lepoglava et Hvar, par les associations de dentellières de Pag et Lepoglava, et par le couvent des Bénédictines de Hvar. Nous avons reçu leur entier consentement au projet proposé de candidature.

	5.b.
	Consentement libre, préalable et éclairé :

Les lettres sont annexées. 

	5.c.
	Respect des pratiques coutumières en matière d’accès à l’élément :

Les populations de Pag, Lepoglava et Hvar, en harmonie avec leur passé, sont les gardiennes et les porteuses de la tradition sous de nombreuses formes dans la vie de tous les jours. Par conséquent, elles sont conscientes de l’importance et de la signification de la dentellerie en tant que partie intégrante de l’identité locale de chaque communauté. Elles souhaitent préserver l’expérience positive du passé et transmettre le savoir traditionnel aux nouvelles générations, et elles sont ouvertes à toute nouvelle initiative. De ce fait :

- elles se chargeront de l’éducation des nouvelles générations et fourniront les éducateurs nécessaires

- elles continueront à explorer la dentellerie dans le but de l’évaluer de manière professionnelle et scientifique

- elles organiseront des expositions et des présentations dans le but de faire connaître et de promouvoir la dentellerie auprès du grand public national et international

- elles encourageront de manière permanente l’achat et la présentation d’objets et de documents appartenant à l’histoire de la dentellerie dans certaines localités, ainsi que leur préservation dans des institutions muséales

- elles initieront et organiseront des rencontres internationales autour de la dentellerie, des expositions, des réunions d’experts scientifiques, des festivals, etc.

La conduite de ces activités dans le respect des pratiques habituelles concernant la tradition dentellière à Pag, Lepoglava et Hvar sera de la responsabilité de comités d’experts comprenant les autorités municipales, les écoles, les instituts, les musées, les offices du tourisme et les associations de dentellières. La supervision et la coordination de leur travail seront assurées par le Ministère de la Culture de la République de Croatie.

	6.
	Inclusion dans un inventaire (cf. critère R.5) :

	
	En accord avec les dispositions de l’Acte 9 de la Loi croate sur la Protection et la Sauvegarde des Biens culturels (Gazette nationale 69/99, 151/03), qui inclut également la catégorie du patrimoine culturel immatériel, une Résolution a été adoptée par le Ministère de la Culture selon laquelle la Dentellerie en Croatie doit être préservée en tant que patrimoine culturel immatériel. Elle a par conséquent été inscrite dans le Registre des Biens culturels de la République de Croatie. Le Registre des Biens culturels de la République de Croatie est un livre public tenu par le Ministère de la Culture. A ce jour, la République de Croatie a fait figurer 65 éléments du patrimoine culturel immatériel dans ce registre.

La technique de la dentelle à l’aiguille – Pag, la technique de la dentelle aux fuseaux – Lepoglava, la technique de la dentelle en fil d’agave – Hvar, figurent dans le Registre des Biens culturels de la République de Croatie sous les références Z 1833, Z 1834 et Z 1835 en vertu de la Résolution signée par le Ministre de la Culture le 27 septembre 2007, qui proclame la Dentellerie bien culturel immatériel.

	7.
	Documentation 

	7.a.
	Documentation obligatoire et supplémentaire :

10 photographs

Short film

	7.b.
	Cession de droits :

Annexée. 

	7.c.
	Liste de ressources supplémentaires : 

Albus, Ljerka: Prilog proučavanju lepoglavskog čipkarstva, in: Hrvatske čipke u Europi, TZGL, Lepoglava 2000

Albus, Lj., Šimunić, Lj.: Lepoglavska čipka, (catalogue of the exhibition), Town Museum Varaždin, 1995 

Bezić-Božanić, Nevenka: Prilog istraživanju čipke u Dalmaciji, in: Središnji čipkarski tečaj u Beču, TZGL, Lepoglava 2002

Bonifačić, Vjera: O čipkarstvu, suvremenoj muzeologiji i razvoji kulturnog turizma, in Hrvatske čipke, TZGL, Lepoglava 1999

Brössler, Danica: Čipka, in: Hrvatska enciklopedija vol. 4, Zagreb 1942

Bruck Auffenberg, Natalie: Dalmacija i njezina umjetnost, Vienna 1906

Ciglar, Danijela: Lepoglavske čipke – stari i novi motivi, in: Narodne i/ili nacionalne čipke, TZGL, Lepoglava 2004

Eckhel, Nerina: Paška čipka, (catalogue) Ethnographic Museum, Zagreb 1995, Čipkarska tradicija i suvremena proizvodnja (katalog) TZGL, Lepoglava 1998, Čipka na sakralnom ruhu (catalogue), TZGL Lepoglava 1999, Od šupljike do čipke (catalogue), TZGL Lepoglava, Čipkarstvo u Hrvatskoj – Lepoglava, Pag, Hvar, Ethnographic Museum Zagreb 2003

Filipan, Božena: Čipkarstvo u narodnim rukotvorinama i nacionalna čipka u funkciji narodne privrede, in: Narodne i/ili nacionalne čipke, TZGL Lepoglava 2004

Fotak, s. Antonija Bogoljuba: Sestre milosrdnice i crkvena čipka, in: Čipka na oltaru, TZGL, Lepoglava 2001

Gušić, Marijana: Čipka i bijeli vez u Dalmaciji, (catalogue), Split 1969

Point de Raguse – Dubrovačka čipka, in: Zbornik SANU, Beograd 1984.

Kolumbić-Ščepanović, Mirjana: Niža ženska škola sestara benediktinki u Hvaru i tradicija izrade agavine čipke, in: Središnji čipkarski tečaj u Beču, TZGL, Lepoglava 2002

Petrović, Tihana: Čipka na batiće u kontinentalnoj Hrvatskoj od 1918. do 1938., in: Hrvatske čipke u Europi, TZGL, Lepoglava 2000.; Razvoj čipkarstva u Hrvatskoj od druge polovice 19. stoljeća do 1918. u kontekstu povijesnih i ekonomskih prilika u Austro-ugarskoj monarhiji, in: Središnji čipkarski tečaj u Beču, TZGL; Lepoglava 2002; Narodne i/ili nacionalne čipke, in: Narodne i/ili nacionalne čipke; TZGL, Lepoglava 2004.; Učiteljice, dizajnerice, čipkarice (catalogue), TZGL, Lepoglava2004.

Oros, Neda: Program osposobljavanja za zanimanje čipkarica u Pagu škol. god. 1997/98., in: Hrvatske čipke, TZGL, Lepoglava 1999

Plukavac, s. Slavica Lina: Čipka na oltaru zagrebačke katedrale, in Čipka na oltaru, TZGL, Lepoglava 2001

	8.
	Personnes à contacter

	8.a.
	État partie qui soumet la candidature : Croatie

	8.b.
	Personne à contacter pour la correspondance :

Ministry of Culture

Department for Moveable and Intangible Cultural Heritage

Head: Bianka Perčinić Kavur

Address: Runjaninova ulica 2, 10000 Zagreb 

Phone: (+385 1) 4866 607

E-mail: bianka.percinic-kavur@min-kulture.hr

Website: http://www.min-kulture.hr

	8.c.
	Organisme compétent associé :

Ministry of Culture

Address: Runjaninova ulica 2, 10000 Zagreb 

Phone: (+385 1) 4866-666 

Website: http://www.min-kulture.hr 

E-mail: web@min-kulture.hr 

Minister of Culture Božo Biškupić, 

Phone: (+385 1) 4866 308, 4866 309

Fax: (+385 1) 4816 755

E-mail: bozo.biskupic@min-kulture.hr

	8.d.
	Organisme(s) communautaire(s) ou représentant(s) des communautés concerné(s) :

Pag Town Government, 23250 PAG, Branimirova obala 1, (+385 23) 611031

„Frane Budak“ Pag Lace-Makers Association, 23250 PAG, Ante Starčevića 9, (+385 23) 611 720

The Benedictine Convent Pag, 23250 PAG, Ul. Don Jose Felicinovića 2

Lepoglava Town Government, 42250 LEPOGLAVA, Antuna Mihanovića 12, (+385 42) 770 410

Lepoglava Lace Cooperative, 42250 LEPOGLAVA, Antuna Mihanovića 12, (+385 42) 770 427

„Danica Brösller“ Lepoglava Lacemaking Association, 42250 LEPOGLAVA, Budim 55, (+385 42) 791 575

Hvar Town Government, 21450 HVAR, Fabrika, (+385 21)741 608

Benedictine convent Hvar, 21450 HVAR, Josipa Avelinija, (+385 21) 741 052

	9.
	Signature pour le compte de l’état partie :

	
	<signé>
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